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4e DIMANCHE. TEMPS ORDINAIRE (C) 
 

 
1er LECTURE (Jr 1, 4-5.17-19) 

Lecture du  livre de Jérémie.   

Une parole de Yahvé me fut adressée: Avant même de te former dans le ventre de ta 
mère, je t'ai connu; avant que tu sois sorti de son sein, je t'avais consacré, faisant de toi 
le prophète des nations." Aussi vas-tu te mettre à l'œuvre. Tu leur diras tout ce que je 
te commanderai; ne tremble pas devant eux, sinon je pourrais te faire trembler devant 
eux.  Sache qu'en ce jour je fais de toi une ville fortifiée, une colonne de fer et un 
rempart de bronze face au pays tout entier: face au roi de Juda, face à ses chefs et ses 
prêtres, face à tous les propriétaires. Ils te feront la guerre, mais ils ne pourront rien 
contre toi, car je suis avec toi pour te délivrer - parole de Yahvé." 
 

PSAUME DE MÉDITATION (Ps 71) 
 
En toi, Seigneur, j'ai mon abri,  
ne me laisse pas sur une déception. 
Dans ta justice tu voudras me défendre,  
tends vers moi ton oreille et sauve-moi.  
 
Sois pour moi un roc, un refuge,  une cité forte où je me  
vois sauvé, toi mon refuge et ma roche. 
O Dieu, libère-moi de la main du méchant, tire-moi des  
griffes du pervers et du violent. 
 
Car tu es mon espérance, Seigneur,  
depuis ma jeunesse je me confie en toi. 
Je m'appuyais sur toi pour mes premiers pas,  
c'est toi qui m'as tiré du sein de ma mère,  
et c'est toi que je loue en tout temps. 
 
Je n'aurai que ta justice à la bouche, tout le jour je  
conterai les pas de ton salut:  
ils sont plus nombreux que je ne saurais dire. 
Car tu m'as instruit, ô Dieu, dès le jeune âge,  
et jusqu'à présent j'ai annoncé tes merveilles. 
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2ème LECTURE (1Co 12,31. 13,1-13) 

Lecture de la première lettre de saint Paul Apôtre aux Corinthiens.  

Frères, Pourtant vous devez ambitionner les charismes les plus élevés, et même je 
voudrais vous montrer le chemin  par excellence. Je peux bien parler les langues des 
hommes, et aussi  celles des anges, si je n'ai pas l'amour, je suis comme la  trompette 
ou la cymbale: du bruit et rien de plus. Je peux prophétiser et découvrir tous les 
mystères et le plus haut savoir; je peux avoir la foi parfaite jusqu'à transporter les 
montagnes; si je n'ai pas l'amour je ne suis   rien. Et   si je   donne  tout ce  que j'ai, si  
je  me sacrifie moi-même, mais pour en tirer gloire et sans avoir l'amour, cela ne me 
sert de rien. L'amour sait attendre, l'amour est compréhensif et il n'est pas jaloux. 
L'amour ne s'enfle pas, il ne se fait pas valoir; il n'a rien que de noble et ne cherche pas 
son intérêt. Il ne se met pas en colère, et il oublie le mal. Il ne se réjouit jamais de ce 
qui est injuste et prend plaisir à la vérité. Il résiste à tout, il croit tout, espère tout et 
supporte tout. L'amour ne passera pas, tandis que les prophéties auront un terme, et les 
langues cesseront, et le plus haut savoir sera oublié. Car le savoir est partiel et la 
prophétie ne dit pas tout.  Quand viendra ce qui est parfait, tout ce qui est partiel sera 
éliminé. Quand j'étais enfant, je parlais comme les petits enfants, je jugeais et je 
raisonnais comme les petits enfants. Mais quand je suis devenu adulte, j'ai abandonné 
toutes les choses de l'enfant. Aujourd'hui nous voyons les choses comme dans un 
mauvais miroir, et il faut les deviner. Mais un jour je verrai face à face. Aujourd'hui je 
connais en partie, mais un jour je connaîtrai comme je suis connu. Pour l'instant, donc, 
ce qui vaut c'est la foi, l'espérance et l'amour. Mais le plus grand des trois est l'amour. 

 

ÉVANGILE (Lc 4,21-30) 

Évangile de Jésus Christ selon saint Luc.  

Dans la synagogue de Nazareth, après la lecture du livre d’Isaïe, Jésus déclara: "Cette 
Ecriture est en train de s'accomplir: voyez les nouvelles qu'on vous rapporte!" Tous 
l'approuvaient et admiraient cette révélation  de la grâce divine qui tombait de ses 
lèvres. Ils disaient: "Et penser que c'est le fils de Joseph!" Mais il leur dit: "Sûrement 
vous allez me citer ce proverbe: Médecin, guéris-toi toi-même! On nous a parlé de 
bien des merveilles survenues à Capharnaüm: fais-les donc ici dans ta patrie!" Jésus 
ajouta: "En vérité, je vous le dis, aucun prophète n'est bien reçu dans sa patrie!   
Croyez-moi, il y avait beaucoup de veuves en Israël au temps d'Elie lorsque le ciel 
retint l'eau pendant trois ans et demi, et qu'il y eut une grande famine dans tout le pays.   
Cependant Elie ne fut envoyé à aucune d'elles, mais bien à une femme de Sarepta dans 
le territoire de Sidon!   Il y avait de même de nombreux lépreux en Israël au temps du 
prophète Elisée, et aucun d'eux ne fut guéri, sinon Naaman le syrien!" En entendant 
cela, tous dans la synagogue sentaient monter leur colère. Ils se lèvent, le poussent 
hors de la ville et le conduisent jusqu'à un ravin de la colline sur laquelle leur ville est 
construite, pour le jeter en bas.  Mais lui passe au milieu d'eux et il va son chemin. 


